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édito 
 
 
Août 1973 : 60 000 personnes se rassem blent sur le plateau du Larzac pour soutenir la cause des 
paysans contre le projet d’extension du cam p m ilitaire. D u jam ais vu ! 
8–9–10 août 2003 : des dizaines de m illiers de participants sont attendus pour une rencontre 
festive, réflexive et offensive en prévision de la prochaine réunion que tiendra l’O rganisation 
M ondiale du Com m erce au M exique (du 10 au 14 septem bre à Cancun). 
 
Le Larzac avait toutes les raisons d’être choisi pour un événem ent qui dépasse, de loin, la sim ple 
célébration d’un anniversaire. Trente ans ont passés. Les Paysans-Travailleurs sont devenus la 
Confédération Paysanne, m ais le Larzac est resté égal à lui-m êm e : 

- un plateau calcaire qui dom ine les vallées et un repère m arquant dans l’histoire des 
luttes ; 

- un château d’eau d’où naissent des rivières et un réservoir inépuisable pour la 
résurgence de com bats à m ener en com m un ; 

- un espace balayé par les vents et un territoire ouvert à la planète entière (hier Kanaky, 
Polynésie, Japon, Am érique du N ord… , aujourd’hui Palestine, A frique… ). 

 
Ici, la géographie et l’histoire se rejoignent ; ici, le m ouvem ent alterm ondialiste est chez lui. 

 
A u lendem ain d’un m ouvem ent social sans précédent sur les retraites qui pose, en filigrane, le 
problèm e de la réform e du travail, alors que les interm ittents du spectacle questionnent, par delà 
leur opposition à la réform e de leur statut, la place de la culture et de l’A rt dans la société, alors, 
enfin et surtout, que José Bové, porte-parole de la Confédération Paysanne, est em bastillé pour 
avoir perm is à nos concitoyens de prendre conscience du danger des O rganism es G énétiquem ent 
M odifiés, l’heure est bien évidem m ent au débat, et l’avenir à l’action. D ans quelques sem aines, à 
Cancun, l’O M C se propose de faire avaler aux peuples du m onde entier une bien triste salade 
m exicaine : 

- droits sociaux hachés m enu, 

- services publics coupés fin, 
- services d’environnem ent passé au grill, 

le tout servi accom pagné d’une sauce piquante d’un goût douteux qui vise à nous faire ingurgiter, 
sous prétexte de lever « les obstacles techniques au com m erce », l’acceptation d’un renoncem ent 
aux droits hum ains les plus élém entaires. 
 
O n l’aura com pris, le rendez-vous du Larzac n’est pas une sim ple date perdue parm i tant d’autres. Il 
y sera question de résistance, de prison, de littérature, de pays du bout du m onde…  et d’une 
cellule, à quelques dizaines de kilom ètres de là, où le pouvoir en place a cru bon d’enferm er celui 
qui sym bolise la résistance à la m archandisation du m onde et du vivant. 
D écidém ent, il faut changer nos habitudes. Il n’y aura, en 2003, pas plus de « pause estivale » que 
de « rentrée sociale d’autom ne ». Face à la dérive autoritaire du régim e actuel, face au véritable 
hold-up qui se profile à l’échelle de la planète, ne reste que l’obligation de fédérer, jour après jour, 
toutes les colères et tous les espoirs. 
 
 
 
 

Patrick HERM A N  
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enjeux 
 
 

Le Larzac va donc connaître à nouveau un de ces gigantesques rassem blem ents qui ont m arqué 
son histoire récente. Trente ans après le prem ier d'entre eux en 1973, trois ans après le dernier (en 
2000, pour soutenir les dix inculpés dans l'affaire du dém ontage du M ac D o), des dizaines de 
m illiers de personnes vont se réunir à nouveau pendant trois jours sur notre haut plateau, pour 
répondre à l'appel lancé par l’association m illavoise « Construire un m onde solidaire ». 

Cette dernière ém ane du com ité de soutien aux inculpés de M illau et s’est associée à d’autres 
organisations nationales telles que la Confédération Paysanne, A TTA C, le G 10 solidaire, D roit 
D evant, le D roit A u Logem ent ou encore le M ouvem ent de l’Im m igration et des Banlieues afin 
d’organiser un grand rassem blem ent m ilitant et convivial en am ont au som m et de l’O rganisation 
M ondiale du Com m erce à Cancun au M exique. Ce collectif entend rassem bler un très grand 
nom bre de m ilitants et de sym pathisants d’une m ondialisation solidaire.  
 
Cette m anifestation du 8, 9 et 10 août 2003 se définit com m e un espace de réflexions, de débats et 
de recherches d’alternatives en protestation au som m et de l’O rganisation M ondiale du com m erce 

Il y a trente ans, les paysans du Larzac criaient déjà à la face des gouvernants de l'époque, "N ous ne 
som m es pas à vendre !" Il y a trois ans, les m êm es criaient à la face de l'O rganisation M ondiale du 
Com m erce (O M C), "Le m onde n'est pas une m archandise !" D ès lors, le lien est fait. Et il y a urgence, 
car l'O M C s'apprête ni plus ni m oins à poser la touche finale à la privatisation globale de la planète, 
avec des conséquences désastreuses et irréversibles pour l'ensem ble de l'hum anité. 

Le program m e ? La transform ation effective de l'ensem ble des activités hum aines, des êtres vivants 
et des ressources naturelles en m archandises, pour le seul bénéfice des firm es transnationales. Les 
m oyens ? L'éradication pure et sim ple de toutes les législations nationales, dorénavant considérées 
par les m aquignons libéraux com m e des obstacles à leur insatiable voracité, m aquillée en soit-
disant "libre com m erce". Le danger est tel que si l'O M C réussit son coup, c'en est fini de la 
dém ocratie elle-m êm e.  

C'est dire l'am pleur du défi qui nous est im posé. Car plus que jam ais, notre avenir, et celui des 
générations futures, est entre nos m ains. Si nous ne réagissons pas aujourd'hui, si nous ne faisons 
pas tout ce qui est en notre pouvoir pour bloquer cette m achine infernale, dem ain, il sera trop tard. 
C'est la raison pour laquelle nous avons décidé de réunir cet été toutes les forces vives opposées à 
la m archandisation du m onde. D u Larzac doit ém erger des propositions de changem ents par 
rapport à l’actuelle m ondialisation et retentir un form idable coup de sem once destiné à alerter 
l'ensem ble de l'opinion publique.  
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espaces…  
 
Le rassem blem ent aura lieu en France sur le plateau du Larzac à environ 20 km  au sud de M illau et 
100 km  au nord de M ontpellier. L'accès au site du rassem blem ent se fera par l'autoroute A 75. N otez 
qu'en venant du nord, l'autoroute n'étant pas encore achevée vous devrez em prunter la route 
nationale 9 quelques km  avant M illau. La circulation est traditionnellem ent très ralentie le sam edi 
en raison des départs et retours de congés. 
M illau est aussi desservie par des trains en provenance de Paris et Béziers et par des bus en 
provenance de Toulouse et M ontpellier. Renseignem ents : SN CF et gare routière : 05 65 59 89 33. 
Les bus "La Populaire" M illau - M ontpellier traversent le Larzac et s'y arrêtent. L'arrêt de l'Hospitalet 
sem ble le m ieux placé pour venir au rassem blem ent. 
 
La m anifestation se déroulera sur le lieu dit « Les Places » (à proxim ité d’un échangeur autoroutier 
sur l’A 75 au niveau de la sortie l’Hospitalet du Larzac). Les parkings seront répartis au sud de la 
com m une de l’Hospitalet du Larzac. U n balisage m is en place par la D D E précisera les m odalités 
d’accès.   

 

O n peut appréhender le site de Larzac 2003 autour de trois grands ensem bles :  

- un village m ilitant com prenant : 

o les chapiteaux réservés aux forum s (voir page 6-7) 

o les espaces de diffusion du ciném a docum entaire engagé (voir page 8) 

o une m ultitude de stands et de chapiteaux  m ilitants 

o un village international 

o des spectacles et des anim ations perm anentes (voir page 9) tout au long de la 
m anifestation.  

o un espace Larzac 

o des scènes am plifiées (dites RESISTA N CE et TRA N SG EN IQ U E) pour une 
program m ation m usicale tout au long des deux soirs de la m anifestation (voir page 
10-11). 

o un m arché des producteurs, des restaurateurs bio, des stands d’inform ation sur 
l’agriculture biologique.  

o U n « village » presse. 

 

- une grande scène et une zone public à m êm e d’accueillir une large audience qui 
fonctionnera les deux soirs de la m anifestation avec en point d’orgue la program m ation 
éclectique du sam edi 9 août (voir page 12-13) 

 

- une vaste zone de cam pings attenants au village m ilitant (et leurs parkings). 
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…  tem ps 
 

Forum s, rencontres, débats. Projections vidéo, m usiques, spectacles de rue. Boissons équitables, 
m arché ferm ier, restauration de qualité. Voici pêle-m êle tous les ingrédients qui vont faire du 
rassem blem ent Larzac 2003 un évènem ent unique 

 

Vendredi 8 le site ouvrira ses portes en début d’après-m idi ; dès 15h00, nous entrerons dans le vif 
du sujet avec le forum  introductif sur l’O rganisation M ondiale du Com m erce qui donnera le ton de 
ce rassem blem ent (voir page 6). 

Les nom breux stands associatifs installés de part et d’autres des forum s perm ettront de s’inform er, 
de faire des rencontres, de discuter de sujets allant de l’environnem ent au com m erce équitable. 
Ces stands associatifs offrent égalem ent la possibilité de poursuivre les débats lancés lors des 
forum s ou d’engager des discussions sur d’autres thèm es. En soirée, des film s docum entaires 
seront présentés sous chapiteau (le réseau co-errances est chargé de cette program m ation 
ciném a ; détail page 9). 

Les scènes de m usiques am plifiées Larzac et Résistance s’anim eront à partir de 16h00. La scène 
Transgénique, plus axée m usiques électroniques suivra à partir de 20h00 (program m ation com plète 
pages 10 et 11). D ans le m êm e tem ps, des com pagnies de théâtre de rue, sous chapiteau ou en 
déam bulation, proposeront leurs créations en différents lieux du site tout au long de la journée 
(détail page 9).  

 

Le sam edi se déroulera sensiblem ent de la m êm e façon avec à partir de 09h00 les prem iers forum s 
(page 7) ; la grande scène sera le théâtre d’un concert final où chaque prestation d’artiste  
international au cursus engagé sera suivie par des interventions de m ilitants, qui viendront 
présenter leur vision d’un m onde plus solidaire.  

Tout au long du rassem blem ent, des stands tenus par des associations ou par des professionnels 
proposeront une restauration variée et de qualité (grillades, casse-croûtes ou repas com plets). Les 
cuisines régionales et internationales seront représentées : de l’A lsace au Pays Basque, de l’Inde à la 
G uadeloupe en passant par la Palestine ou l’A frique. U n m arché ferm ier et biologique se tiendra 
toute la journée, le vendredi et le sam edi.  

D ans ses buvettes, l’association Construire un M onde Solidaire vendra des boissons équitables et 
de la bière artisanale durant toute la durée du rassem blem ent. Elle travaille avec la société 
coopérative autogérée Kan A r Bed, distributeur de boissons issues du com m erce équitable et 
concepteur du Beuk, un cola équitable. L’association construit égalem ent des partenariats avec des 
brasseries artisanales, bretonnes et belges. 

 

D im anche m atin, le rassem blem ent se clôturera par un bilan de l’ensem ble des forum s. Ce sera 
l’occasion de faire ém erger des idées, des propositions, des alternatives à la m ondialisation 
actuelle. N ous espérons que ce rassem blem ent perm ettra de lancer de grandes lignes directrices et 
contribuer à ce que les gens se rencontrent et travaillent ensem ble par la suite. 
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forum s 
 

Plusieurs types de forum s ont été m is en place :  

- CIN Q  grands forum s ; organisés directem ent par les différentes entités partenaires du 
rassem blem ent. 

- D O U ZE forum s thém atiques ; program m e établi à partir des propositions des 
organisations proches et partenaires du rassem blem ent. 

- Les forum s associatifs ; organisés par les associations bénéficiant d’un stand sur le 
rassem blem ent. Ces forum s sont indépendants et chacun a la possibilité d’organiser 
son débat. 

 

CIN Q   grands forum s…  

vendredi 8 août / 15h00 – 18h00 /  Q u’est ce que l’O M C ? les enjeux de Cancun.    
U ne ouverture politique expliquera com m ent l'ordre économ ique m ondial qui se m et en place 
sous les auspices de l'O M C, n'hésite pas à utiliser la puissance m ilitaire, com m e ce fut le cas en Irak, 
pour balayer les frontières et im poser le néo-libéralism e dont tire profit une poignée de 
m ultinationales. En outre, il reviendra sur les conditions d'ém ergence de l'O M C et sur la signature 
des accords de M arrakech en 1994 ainsi que sur leurs conséquences.  
 
Introduction : lecture d'un texte rédigé par José Bové, lu par un représentant de la Confédération 
Paysanne. Puis…  

- Laurence Kalafatides (Institut de relocalisation de l'économ ie) – historique des luttes contre 
l'O M C, présentation de la libéralisation des services. 

- G ustave M assiah (Centre de recherche et d’inform ation pour le développem ent - CRID ) sur 
la question de l'extension de la paupérisation et de la précarité sur la planète tant dans les 
pays du sud que dans ceux du nord. 

- Confédération Paysanne - extension des luttes paysannes – rappel très rapide de l'accord 
sur l'agriculture et de ses conséquences.  

- G reenpeace – l'environnem ent pris en charge par les m ultinationales. 

- Vandana Shiva (Research Foundation for Science, Technology and Ecology) – sur les 
questions de brevetabilité du vivant, du bio piratage…  

- Jacques N ikonoff (A TTA C) présentation des enjeux de la Conférence de Cancun et 
l'investissem ent. 

- Lori W allach  (public citizen)  
 
 

sam edi 9 août / 9h00 – 12h30 / 2 forum s se déroulant sim ultaném ent…  
 

• L'agriculture européenne sacrifiée sur l'autel du libéralism e m ondial. 
La poursuite de la libéralisation des échanges agricoles et de la privatisation du vivant à l'échelle de 
la planète plonge des m illions de fam illes paysannes dans la précarité et la m isère. Pourtant une 
alternative existe : la souveraineté alim entaire. 
 
Introduction : Confédération paysanne et/ou Via Cam pesina: introduction, présentation du forum , 
recadrage de l'accord de M arrakech, présentation rapide des propositions pour Cancun ; 
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Souveraineté alim entaire : 

- Landless People M ovem ent (LD P) - A ndile M ngxitam a - A frique du sud – langue anglaise - 
Présentation du com bat des Sans terre d'A frique du Sud dans un contexte néolibéral. 

- U n paysan breton éleveur de poulets sous contrat D O U X, expliquant les conséquences 
concrètes et désastreuses de la délocalisation de la m ultinationale vers le Bresil. 

- Evo M orales – député (Bolivie – langue espagnole) : Présentation de la dégradation de la 
souveraineté alim entaire de son pays depuis ces dix dernières années. A ugm entation 
considérable des im portations, exode rural et lutte des Cocaleros (producteurs de feuilles 
de coca) pour m aintenir une culture traditionnelle. 

- O uvrier d'une m ultinationale de l'agro-alim entaire (Lu–D anone) – Analyse des 
délocalisations des IA A  dans les pays à faibles coûts. 

Brevetabilité : 

- Vandana Shiva (Indes – langue anglaise) : Le hold-up des m ultinationales sur les sem ences 
– présentation de l'A D PIC et de ses conséquences sur les paysans. 

- Paysan français : les pollutions génétiques. 
 

• AG CS : La libéralisation des services, une m enace pour tous, des gains pour 
quelques-uns. 

Les m ultinationales européennes des services espèrent faire m ain basse sur des pans entiers de 
l'activité hum aine. Les secteurs de la santé, de la culture, de l'éducation sont directem ent m enacés 
que ce soit dans les pays du nord ou dans les pays du sud. Le capitalism e planétaire veut élim iner 
les dernières contraintes qui pèsent sur les investissem ents. 

- M arc D elpouve (A TTA C)  – la libéralisation des services ; 

- Raoul M arc Jennar ; chercheur auprès d'O xfam  Solidarité (Bruxelles) et de l'U RFIG  (Paris) – le 
double jeu de la com m ission européenne ; 

- Claire Villiers (A C!) et D roits D evant ! Le m ode 4 ou la précarisation à l'échelle de la planète ;  

- D . Rallet – la libéralisation de l'éducation ; 

- JP M oreux – la libéralisation de la culture ; 

- Céline Trublin (A gir ici) : les m ouvem ents de résistance contre la privatisation de l'eau. 

 
Sam edi après m idi…  deux forum s distincts :  

"les droits à conquérir ; les droits à acquérir ! " 

U n logem ent décent, une alim entation suffisante, le droit à la production, un travail ou un statut, la 
possibilité de vivre en paix ; ces droits pourtant si élém entaires sont refusés à des m illions de 
personnes. D ans le m êm e  tem ps, les acquis sociaux (retraites, sécurité sociale,  accès aux soins… ) 
qui cim entaient sont rem is en cause par le libéralism e. Les deux  forum s seront orientés vers la 
reconquête et l’acquisition de droits individuels et collectifs. 
 

D O U ZE forum s thém atiques…  

Parallèlem ent aux grands forum s sur l'O M C, l'organisation du rassem blem ent appuie la réalisation 
d'une douzaine de forum s couvrant des thém atiques plus précises en rapport égalem ent avec 
l'O M C. Ils se dérouleront le sam edi de 9h30 à 22h00 sur quatre lieux distincts. 
 
sam edi m atin         sam edi après-m idi 
Le néolibéralism e et la peur : la répression   A griculture biologique 
Com m erce équitable      O G M  
U ne gestion coloniale et guerrière de la planète  Interm ittents 
Energie et service public     Santé et m ondialisation 
Culture et M ondialisation     Ecole et m archandisation 
N on à la privatisation des entrailles de la Terre     
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ciném a docum entaire 
 
Le ciném a docum entaire se retrouve en prem ière ligne du com bat contre la m archandisation 
culturelle. Les logiques com m erciales im posent aux réalisateurs de se soum ettre sans condition 
aux codes dom inants du form atage télévisuel – tant aux plans des contenus que des form es - sous 
peine de voir leurs projets étouffés ou édulcorés et leurs oeuvres m arginalisées ou censurées. Les 
parcours du com battant des quelques résistants à ce "néo-capitalism e télévisuel" (pour reprendre 
les term es prém onitoires qu’utilisait Pasolini en 1958), ont heureusem ent inspiré une nouvelle 
génération de réalisateurs, producteurs, distributeurs et associations qui am bitionnent de 
prom ouvoir et de consolider des espaces alternatifs de création et de diffusion pour les oeuvres 
docum entaires. Co-errances (coopérative de diffusion/distribution – textes, sons, im ages) s’inscrit 
dans cette m ouvance, c’est pourquoi la coopérative propose la projection de film s docum entaires 
tout le long du Rassem blem ent contre l’O M C. En particulier, le vendredi 9 août au soir, trois film s 
docum entaires inédits seront diffusés : 
 
Notes sur l’OMC de V incent G lenn (film  docum entaire en chantier, 95 m n, sortie prévue début 
2004).  
O M C - organisation m ondiale du com m erce – trois lettres pour nom m er une institution 
internationale dont l’idéologie, les caractéristiques, les objectifs n’ont – encore - que très peu de 
visibilité publique. Com m ent, pourquoi, par qui et pour qui cette organisation a-telle été m ise en 
place, et pourquoi est-elle si contestée ? Sous form e d’une enquête film ée, entre investigation 
économ ique et com édie m usicale, le portrait polém ique d’une instance de pouvoir dont le cham p 
n’a cessé de s’étendre depuis sa création et qui a été conçue pour être l’arbitre suprêm e du 
com m erce m ondial. 
 
M.I.B - Mouvem ent Im m igration Banlieues (film  docum entaire inédit, 51 m n, 2003).  
D e septem bre 2001 à juillet 2002, de M antes-la-Jolie à D am m arie les Lys, chroniques de luttes 
autonom es qui se sont déroulées sur des quartiers populaires en réaction aux dispositifs 
discrim inatoires tels que la double-peine, ou encore suite à des violences ou crim es policiers. Ces 
luttes, dont le devenir est incertain face à la raison d’Etat, interrogent la gestion policière des 
populations issues de l’im m igration et sont l’expression d’un com bat pour la dignité et l’égalité. Ce 
film  retrace l’histoire d’un m ouvem ent pris en m ain par les principaux concernés en quête d’une 
expression politique directe. 
 
A ttention D anger Travail de Pierre Carles, Christophe Coello, Stéphane G oxe (film  
docum entaire, 105 m n, 2003 ; présenté en avant-prem ière avant sa sortie en salles prévue en 
septem bre 2003).  
U ne dizaine de chôm eurs et chôm euses racontent pourquoi et com m ent ils ont décidé de ne plus 
aller travailler. A près avoir fréquenté plus ou m oins longtem ps le m onde du travail, ces hom m es et 
fem m es ont fui l’usine, l’entrepôt ou le bureau, bien décidés à ne plus accepter les règles de la 
guerre économ ique contem poraine. Loin de l'im age du chôm eur accablé et déprim é, ces "sans-
em plois qui n'en dem andent pas pour autant", expliquent ouvertem ent pourquoi ils cherchent à 
s'épanouir en dehors du m onde du travail, avec peu de ressources m ais en disposant de tem ps à 
profusion. 
 
U ne liste détaillée des film s diffusés à l’occasion du Rassem blem ent contre l’O M C sera bientôt 
disponible sur le site w w w .larzac2003.org et le site w w w .co-errances.org. 
 
 
 
 
 
 



théâtre de rue 
 
Com pagnie Spectacle O rigine D escriptif W eb 

Cie BO U G RELA S "Rêves et paillettes" Bordeaux G rande étude de m arché réalisée en tem ps réel grâce au capteur 
d'ém otions super sensorielles. 

w w w .com pagniebougrelas.com  

Cie TA N G O  SU M O  "Expédition Paddock" M orlaix D anse de rue : ballet de lits pour insom niaques en quête de libertés. w w w .tangosum o.com  

Cie VICTO R PA N O V “Si tu ne m ’aim es pas, passé ton 
chem in” 

Russie  Com pagnie russe de théâtre m usical organisateur d'un festival 
international en russie. 

 

Cie JO LIE M O M E  Paris Chanson m ilitante ; athm osphère d'insolence et de rebellion. w w w .cie-joliem om e.org 

Cie D EREZO  "Lùbia" &  "M asK" Brest D iptique perform atif autour du papier. w w w .derezo.com  

Q U E CIRQ U E Création pour Larzac 2003 Cussy-les-Forges Cirque contem porain.  

M O N D E EN  CHA N TIER "G lobal pour un tour de 
m anège final" 

O rléans M anège en folie jusqu'à la fin du m onde.  

M O VIN G  PEO PLE "The history m en" Foix Enquête de rue et m arionnettes géantes.  

LA  BRA T Cie "Le bal des ratés" N antes Connexion au pays des ratés.  

SPU TCZ  A urillac M usique sportive et m usculaire d'un répertoire de l'Est.  

THA LIE, M ELPO  A N D  CO  "Pardon m onsieur" M illau D ialogue m ettant en scène la m échanceté des Hom m es.  

Cie BO RIFA  "Les cyclom obiles" N im es M achines insolites fabriquées dans des m atériaux hétéroclites.  

L'EN G O U LEVEN T ET LA  YO U RTE  O cton 2 conteuses sous une yourte.  

G RA A L "Les envoyés du Yuolund" Crest Rencontre déam bulatoire. w w w .yuocs.com  

M A N I CO M I  G renoble Spectacle de théâtre sur les O G M . w w w .geyser.asso.fr 

PA RA D A   Bucarest (RO U M ) Réinsertion des enfants des rues par les A rts du cirque. parada.ifrance.com  

L'O REILLE Q U I TRA IN E "Pas de pitié pour les pénibles" Paris Com édie burlesque.  

Cie ERECTU S "Pierre et le Loup"  Conte de Prokofiev revu et corrigé. w w w .com pagnieerectus.com  

KRIZO  THEA TRE "Q uelle bouille" O rléans Hym ne d'am our et d'hum our autour d'A rlequin et de la paternité. w w w .ifrance.com /krizo-theatre 

LES A TTA Q U ES  M ontpellier Chansons rythm ées et sw ing féroces.  

LES ZA TO U X  M ontpellier Sketches hum oristiques et satyriques en prise avec l'actualité.  

JERO M E A U BIN EAU   Vendée Conteur.  

W A BELA  YA O U LA   Congo via Lyon Percussions et danses africaines.  

LA  TRO U PA D O U R "Les ronds dans l'eau" G renoble Poésie, hum our, jonglerie, danse et chansons. troupadour.free.fr 

LES KA D O RS  M ontpellier Fanfare déchaînée.  

LES PISTO N S FLIN G U EU RS  Toulouse Fanfare funky. fanfaredeskadors.free.fr 

LES CHA N TIERS D E L'IN ED IT "Le fabuliste"  avec le groupe Cor D au Tipi.  

M IX'A RT   Perform ances d'arts plastiques.  

D ELPHIN E M ELESE "La cage"  Installation plastique et fem m e-panthère.  

LE CO RPS EN  JEU  « A  4 m ains »    

LES EPHEM ERID ES « Le cri public » St Privat M ission poétique au service du public.   

M A THIEU  HO CQ U EM ILLER « H » M ontpellier Solo de danse acrobatique, l’expression d’une urgence de danser 
parfois jusqu’à l’épuisem ent. 

 

 



m usiques 
 

 V EN D RED I  Scène RESISTAN CE 
18h00 PU STU LE L'ARD ECH O IS Pustule et son bidule tournent sur les routes de France afin d'étendre leur punk 

folklorique Ardéchois. Textes souvent com iques m ais parfois sérieux aussi. 

19h00 RO CK FIESTA M O RD ICU S Sur scène le groupe laisse éclater avec frénésie son rock anarcho-carnavalesque 
(m élange de rock, punk, m usette) dans un spectacle où se côtoient Jean-Paul II, 
G loria G aynor, un supporter de foot…  

20h00 SKH AN  c'est un chanteur de m usique turque traditionnelle, avec tout ce que les épithètes 
peuvent avoir d'approxim atif et de restrictif. A vec Skhan on plonge en plein 
nom adism e m usical et linguistique.  

21h00 M YSTERE TRIO  U ne m usique qui fait voyager à travers divers m ondes m usicaux. U n saut à Cuba, 
un saut en Espagne. D u latin-jazz au goût de fête. 

22h00 100%  CO N TRE BU RE C'est un collectif s'opposant à l'enfouissem ent des déchets nucléaires et qui le 
m ettent en chanson avec des influences reggae, ska ou encore funk. 

23h00 ZARAG RAF Entre M ira la chanteuse, M anu le guitariste rock, Bruno le virtuose de la guitare 
flam enca et Pepe le m usicien à la voix m arquée par ses origines andalouses, 
chacun com pose avec sa différence au service d'une m usique qui échappe  à tous 
repères géographiques.  

00h00 G AD ALZEN  Cornem use, accordéon, flûte… la culture occitane est au rendez-vous pour donner 
un zeste de m usiques am plifiées et répandre un son hybride traditionnel et 
electro-jazzy.  

01h00 M ED EF IN N A BABYLO N E Les punk les plus libéraux du m om ent! La m usique qui ne se prend pas la tête tout 
en restant honnête, ainsi un plaidoyer en faveur du respect de la culture occitane.  

02h00 H ELLS CRACK Répertoire rock teigneux teinté Punk Rock et parfois m êm e Hardcore. 

03h00 LA SPACE FAM ILY L'énergie du rock, le feeling du blues et la m otricité incessante d'un groove funk. 

 V EN D RED I Scène TRAN SG EN IQ U E 
20h00 TELEFAX Téléfax com bat la m usique consensuelle au désherbant. Leur m usique envahit par 

petites touches, séduit et envoûte à chaque écoute com m e une évidence. U n 
album  rare dans le paysage m usical d'ici. 

21h00 FED AYI PACH A U nique de par ses influences orientales qui donnent du souffle aux sonorités 
souvent lourdes. 

22h00 SIN  Sur des scènes d'ici et d'ailleurs Sin dénonce à travers leur hypnotique m élange de 
pop 80's, de break beat déstructuré de dub  

23h00 G EN ERAL D U B Les G énéral exécutent un dub glacé et m artial… aux allures de w estern post- 
atom ique. 

00h00 SID ILARSEN  Ils ont autant digéré Léo Ferré que N ine Inch N ails m ais le beat techno est toujours 
là ; rappelant au corps qu'il existe.  

01h00 M O RZAN A Le groupe de Hardcore du sud A veyron. 

02h00 G AM M A BO Y U ne autre façon d'exploiter la m usique électronique en m êlant des sons peu 
com m uns à une rythm ique basique. 

 V EN D RED I  Scène LARZAC 
16h00 LES M ALPO LIS Trois trublions en costard-cravate, le sourire en coin, qui m ettent gaiem ent les 

pieds dans le plat, provoquant dans la salle grincem ents de dents ou rires 
revigorants.  

17h00 W ALLY U n O VN I de la scène française, un inclassable hom m e-orchestre et hum oriste de 
l'absurde, dévastateur pour les décrochem ent de m âchoires qu'il occasionne 
lorsqu'il m et en m usique le courrier d'un supplém ent télé ou d'un grand quotidien 
régional.  

18h00 ZAW AZE Entre rock et chanson française, le soleil en plus. Hum our cynique, histoires 
loufoques. 

19h00 LES ESCRO CS Issus de la veine rock-m usette, ils s'en dém arquent par l'éclectism e de leurs 
tem pos, passant ici du reggae au djem bé, de la java au hip-hop, de la biguine à la 
country…  avec aisance. 

20h00 LES SEVERES Ils portent bien leur nom  ! Ce quatuor conjugue le caractère festif instrum ental de 
la chanson rock à des textes surréalistes tendance som bre, pour ne pas dire 
désespérée.  
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21h00 LES ACRO BATES A ncrés dans des com positions légères d'ou fuse néanm oins un fourm illem ent de 
sonorités, les acrobates jonglent avec les m ots aussi bien qu'avec les détails qui 
agrém entent leurs com positions.  

22h00 G O U LAM AS'K Ce sont des chants guerriers aux accents de cigales tchatchés en français et 
occitan, espagnol et catalan, c'est l"am ande am ère qui germ e dans la garrigue, 
c'est le vin qui abreuve les m ots et adoucit les m aux, ce sont 8 troubadours au ska 
révolté.  

00h00 LES AM IS D 'TA FEM M E Ils reviennent avec un tout autre répertoire et pour cause il se com pose 
essentiellem ent de chants anarchistes et guerriers enrobés d'une m usique aux 
sonorités décalées.  

01h00 LES SU PREM ES D IN D ES leur rock accidentellem ent échappé du com ité d'entreprise est aussi le spectacle 
d'un quotidien et d'une routine qu'elles exorcisent grâce à leurs textes et à leur jeu 
de scène.  

02h00 CEU X Q U I M ARCH EN T 
D EBO U T 

A vec tam bours et trom pettes, trom bone, soubassophone et banjo, cette fanfare 
de la région parisienne en fait courir plus d'un car ses perform ances shootées aux 
vitam ines funky rem ettent en form e.  

 PRO JECTIO N  PRIVEE D epuis 1996 spécialisé dans la vidéo projection de concert, festival. M ilieu electro 
et rock. M élange en direct sur la m usique de plusieurs sources d'im ages créées en 
3D  ou des réalisations de vidéo originales.  

  
SAM ED I  

 
Scène RESISTAN CE 

16h00 BEH BIA &  M AQ U ISTAR  

17h00 LES CO SM O PAU LETTES 2 filles qui vous transporteront dans un univers caustique et acoustique. Elles 
brossent un tableau de notre m onde, pas toujours dans le sens du poil m ais 
toujours avec hum our. 

18h00 G ERARD  FRAN CO  Chansons en form e de recettes de cuisine contre la m albouffe. 

18h30 ILS O N T O SE D e bistrots en terrasses de cafés, ces cam arades de Rum ba vous feront entendre 
que la fête a du bon avec une belle tranche de rigolade grasse et un répertoire 
m usette, sw ing, cajun, blues…  

19h00 SIM O N E EN  SEPTEM BRE Leur m usique aussi colorée que leurs costum es, évoque un Thom as Fersen sous 
anabolisants ou bien encore des têtes non plus raides m ais bien écervelées.  

20h00 TRAN SH U M AN CE G roupe de m usique grenobloise à influences celtiques (Tri-Yann, etc. ) 

21h00 PSYLIU M  C'est un rock ska chanson française très dynam ique et festif, enrobé d'une voix 
fém inine douce et éclatante. 

22h00 LU LU  D u poids, de l'aplom b, les cinq m usiciens de Lulu n'en m anquent pas. La bobine 
de la chanson réaliste a donc trouvé de nouveaux fils, issus des villes textiles, là où 
les histoires de vie ne tiennent qu'à un fil.  

00h00 VO D SKA G roupe de skacore m ade in A veyron faisant face à l'intolérance tout en s'éclatant. 

01h00 O U ST LO U BA D ifficile de décrire O ust Louba qui, à l'im age de son nom  de baptêm e, brouille les 
pistes. Rythm es ska, funk, groove latino, trom pette, piano, rythm iques énorm es, 
breaks dantesques. 

03h00 LES BO U KAKES M usique aux m élodies orientales, rock, groove, gnaw a, arabo-andalouse… bref, un 
m élange de tous ces styles qu'eux m êm e appellent le "rock du bled" et le raï des 
villes. 

04h00 LA BRO N CA Jeunes de la garrigue qui jouent un ska festif, chose qu'ils savent très bien faire 
dans la région. 

 SAM ED I  Scène TRAN SG EN IQ U E 
22h00 M R O RAN G E M r O range nous hypnose grâce à une pop énergisée à l'électro… Poésie où se 

rencontrent les personnages de contes de fées et les produits de consom m ation.  

23h00 N IN JA SH AN TI Leur m usique inspirée par leur culture rastafari de la génération dancehall, est 
avant tout un m essage spirituel sur des rythm iques roots, reggae, hip-hop. 

00h00 KIAP M usique électro 

01h00 AFRO D IZIAK  
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concert du sam edi 9 août 
scène Larzac 

 
 
Prises de paroles : Lors de chaque changem ent de plateaux, des prises de paroles de m ilitants alterneront 
afin de donner un éclairage sur les enjeux et objets de ce rassem blem ent contre l’O M C.  
 
Plateau O ccitanie : 
18h00 : LA TALV ER A  
G roupe venu de M idi-Pyrénées. Vitrine régionale pour la culture occitane et les traditions orales. U n tim bre 
de voix qui s‘inscrit dans la tradition  m éditerranéenne. Leur association CO RD EA /talvera tient lieu de centre 
de ressource pour les cultures issues de la M éditerranée (m ais aussi d’ailleurs com m e le Brésil ou le Portugal) 
18h30 : M AU RESCA 
Leurs textes en occitan et en français décrivent un univers culturel en évolution perm anente ; ils traitent 
d’une réalité sociale parfois difficile et dénoncent tous les types d’unitarism e sur des airs de ragga / hip-hop.  
 
Plateau M usiq ues d u M on d e : 
19h15 : SAM IR JO U B R AN   
Sam ir Joubran est un joueur d'oud (luth oriental) palestinien né en 1973 à Jérusalem , en G alilée. A u gré des 
m orceaux, Sam ir et son frère W issam , d'une com plicité étonnante, nous racontent une histoire, triste, la leur, 
celle de leur peuple, dans une am biance intim iste, plus que nostalgique, et d'une gravité qui inspire le 
respect et le recueillem ent. Les frères Joubran nous parlent tout sim plem ent de solidarité entre les peuples 
au service de la m ém oire collective. 
19h45 : D JIG U IY A  
D jiguiya signifie tout à la fois “le point de repère, la racine, la confiance et l’espoir”. Cette form ation, créée par 
A dam a Sanou en 1994 est inspirée des réalisations de l’association Benebnoom a de Koudougou (Burkina 
Faso), conçoit la culture africaine com m e un véritable outil de développem ent. U ne partie de l’argent gagné 
aux cours des concerts et des tournées est investie dans différents projets sociaux et de form ation. D jiguiya 
est ainsi à l’origine d’un centre d’hébergem ent et de form ation professionnelle destiné aux enfants de la rue 
et aux artistes de l’association. Sur cet album  -com m e dans leur vie quotidienne- se m êlent le “traditionnel” -
savoir et savoir-faire hérités des ancêtres- et le “m oderne”- paroles évoquant des préoccupations actuelles.  
 
20h45 : D U PAIN  
Les D upain font une m usique très actuelle qui ne ressem ble vraim ent à rien de connu, m ais qui doit tout à 
M arseille et à toutes les cultures populaires qui s'y brassent. A vant de form er D upain, Sam uel Karpienia fut 
travailleur social, pointeur à l'usine et guitariste pour Kanjar'O c pendant cinq ans. Lorsqu'il rencontre le 
chanteur poète occitan Jan-M àri Carlòtti, celui-ci le pousse à chanter et lui donne envie d'apprendre le 
provençal. Il retrouve Pierlo qui, entre-tem ps, à découvert la vielle à roue, dont les sonorités se m élangent à 
m erveille avec celles qu'il tire de ses synthés et sam pleurs. Sur cette m atière sonore organique, Sam  
développe des m élodies qui évoquent tour à tour le flam enco, le chant N apolitain ou A rabe. Le poète G laudi 
Barssotti, leur fait découvrir des textes que les ouvriers provençaux du 19èm e siècle chantaient sur des airs à 
la m ode. Les revendications des travailleurs du début du siècle résonnent fortem ent chez Sam , ce fils de 
m étallurgiste qui côtoya la déconfiture industrielle de la région. Pour D upain, ces textes sont encore 
d'actualité et c'est naturellem ent qu'ils les adaptent à leurs com positions à m i-chem in entre le passé et le 
présent.  http://w w w .dupainw eb.com  
 
22h00 : CLO TAIRE K  
O riginaire de M ontpellier, Clotaire K signe en 2002 son prem ier album  après des années passées sur scène et, 
entre autres, un m axi 4 titres. D 'origine libanaise, Clotaire rappe en arabe, français et anglais, et com pose la 
totalité des m orceaux présents sur son album  Lebanese. M usicalem ent, une grande cohérence ressort du 
disque, qui ne contient aucune fausse note, et m êm e de très grandes réussites, com m e le m orceau 
instrum ental de huit m inutes Em igrate, qui com m ence très calm em ent et sereinem ent sur une m usique 
quasi-planante, apaisante, avant d'exploser dans un beat survolté ponctué de sam ples de la voix de D eeder 
Zam an, ancien chanteur d'A sian D ub Foundation ; petite bom be. Tout com m e Bif Bam  Boom , rappé en 
français, sur une instrum entation d'une violence rare qui explose après quelques textes rappés a capella : 
ligne de basse m onstrueuse, sam ples violents, qui perm ettent à Clotaire de servir un texte très puissant 
traitant de l'oppression am éricaine à travers le m onde, et du ras-le-bol qui peut s'en suivre... ce m orceau 
dégage une violence et une révolte im pressionnantes.  http://w w w .clotairek.com  
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23h15 : M AN U  C H AO   
G lobe-trotter et artiste, M anu Chao conjugue depuis longtem ps la m usique et les voyages. Em barqué 
com m e leader dans l'aventure de la M ano N egra, il a par la suite, suivi un chem in beaucoup plus personnel 
qui l'a ram ené instinctivem ent vers ses racines latines. M anu Chao est devenu un artiste tout public, touchant 
tous les âges de toutes les populations. M em bre de l'organisation anti-m ondialiste A TTA C, il n'hésite jam ais à 
prendre position lors de conférences de presse, à soutenir des causes et s'engager pour elles. Son plus 
célèbre engagem ent reste le soutient qu'il porte au sous-com m andant M arcos et à son arm ée zapatiste 
(EZLN ) qui, depuis des années, tient tête à l'arm ée m exicaine, dans les m ontagnes du Chiapas.  
Pour M anu, tout m ouvem ent pour am éliorer les conditions de vie est valable, surtout s'il est pacifiste, part de 
la base et est non politisé. Et com m e il dit : "L'urgence est de dire non à un avenir qui est un suicide collectif". 
http://w w w .m anuchao.net 
 
01h15 : ASIAN  D U B  FO U N D ATIO N  
D epuis 1993, le groupe anglo-indo-pakistanais A sian D ub Foundation enflam m e les scènes du m onde entier 
avec sa fusion explosive m êlant rythm es ragga et jungle, sam ples orientaux, instrum ents traditionnels et 
textes politiquem ent engagés. Le prem ier album , sorti en 1995, Facts and Fictions, bouleverse la scène indé 
d’outre-M anche avec ses sonorités issues de différentes populations originaires des anciennes colonies 
britanniques. L’Europe, et plus particulièrem ent la France, tom be im m édiatem ent sous le charm e de ce m ix à 
l’efficacité rageuse. R.A.F.I. (1997) puis Com m unity M usic (2000) confirm ent le succès grandissant du groupe à 
travers la planète. A sian D ub Foundation tourne parallèlem ent en prem ière partie de Prim al Scream  en 
G rande-Bretagne et avec les Beastie Boys aux Etats-U nis, avant d’occuper le haut de l’affiche pour une " 
invasion asiatique " de l’A m érique. A près l’Europe et l’A m érique du N ord, le reste de la planète succom bent 
aux beats acérés du groupe : Japon, A ustralie, N ouvelle-Zélande, Brésil, Cuba... A  la fin de l’année 2000, 
D eeder Zam an, leader rappeur d’A sian D ub Foundation, quitte le groupe pour s’occuper de ses activités 
politiques.  http://w w w .asiandubfoundation.com  
 
03h00 : LA RU M EU R 
Ce collectif de M C’s, tous originaires des Yvelines, a m arqué le paysage du hip-hop français, sortant de 
l’underground profond de 1996 à 1999 par le biais d’une trilogie de m axis d’un genre sans précédent : Le 
Poison d’Avril, Le Franc Tireur et le Paria et Le Bavard. La Rum eur finit par se propager. A  force de concerts, de 
textes engagés et de prises de position (sur l’insécurité, la grinçante histoire de l’im m igration ou le 
colonialism e) Ham e, Philippe, Ekoue et M ourad accom pagnés de deux D J, Soul G  et Kool M , s’im posent alors 
sur la scène hip-hop. L’om bre sur la M esure, sorti en 2002 présente quatre identités, indépendantes et 
com plém entaires, exprim ant les douleurs de leur m onde et de leur quotidien par des paroles qui tém oignent 
d’un talent d’écriture hors-pair. Les sons sont encore produits par Soul G  et Kool M , adeptes de la culture du 
sam ple : organiques, som bres et durs toujours liés à l’esprit de la Rum eur. Fidèles à eux-m êm es, ils 
conservent sur scène leur intégrité et leur véhém ence. http://w w w .chez.com /larum eur/ 
 
04h15 : LA PH AZE 
Ce trio dévastateur puise au cœ ur de ses m ultiples influences énergie et créativité. La Phaze se produit aussi 
bien dans les circuits drum ’n bass - dancefloor, que dans un réseau plus rock’n roll : l'énergie punk est 
om niprésente au sein du trio. Sur scène, l'un m altraite sa guitare et puise des sons insoupçonnés de ses 
cuivres, l'autre se joue des sam ples tout en im posant son toasting en perpétuelle évolution, tandis que le 
dernier taquine ses platines façon haute voltige.  http://m em bres.lycos.fr/laphaze/ 
 
 
05h15 : M O LEQ U E D E RU A 
Ce groupe est le résultat d’un form idable travail m ené depuis vingt ans par D uda afin de resocialiser des 
gosses abandonnés laissés pour com pte et m enacés à Saõ Paulo. Lui-m êm e ancien enfant des rues, devenu 
avocat puis retourné dans la favela, D uda crée d’abord un lieu d’accueil pour les enfants. C’est là qu’est né 
M oleque de Rua, ensem ble de “batucadas” (percussions) qui se distingue dans les concours et enregistre un 
prem ier disque en 1988. Soutenu par des stars com m e G ilberto G il et Caetano Velosos, le groupe de gam ins 
des rues passe à la télévision puis est élu “révélation de l’année 1992” au Brésil ; la com position de M oleque 
de Rua a beaucoup évolué. Les prem iers m em bres du groupe ayant pu s’insérer dans la société, une nouvelle 
génération trouve aujourd’hui ses repères grâce à la m usique. 
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accueil presse 

 
 
Présence d’un « village » presse com prenant…   
 

- un accueil (pensez à venir y retirer votre badge). 

- des lieux de convivialité. 
- une salle de presse (seront affichées toutes les inform ations utiles ; autorisations photo, 

program m e des conférences de presse… ) 

- un espace conférence de presse (des conférences de presse de présentation et de bilan 
sont d’ores et déjà prévues). 

 
N ous fournissons des accès…  
 

- à Internet (bas débit) 
- au réseau électrique (avec un nom bre suffisant de prises de courant) 

- à un certain nom bre de lignes de téléphone filaires, de lignes de fax 
- des PC m ultim édia 

- ainsi que des espaces de travail. 
 

 
contacts 

 
 
Pour tout ce qui concerne votre accueil, et si vous avez des dem andes particulières prière de 
contacter : 
  
Astride : 
 
Portable 06.81.79.46.95 
Courriel astride@ hexura.org 
 
B ertrand : 
 
Portable 06.87.20.57.45 
Courriel bbouissiere@ hotm ail.com  
 
 
 


